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EmpUysème Pulmonaire 
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s, 1 a i r c i rcule m a l d a u s tes 
i t ra t ion d u o&ng i este m c o m -
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CHANGEMENT 
n'en Fiance, depuis le départ «ajs 
-es rausieux, des onematographes, 

OWatitres spectacles profanes ont 
partais dans d'anciennes hanenes 
; ses* le contraire qui t'est produit. 
— de Dînant, par exemple, a été 

Sres Oblala français, qui sa «ml 
noo voisins et qui ont fransfoi-cié 

meusement lancieii casino, fermé à la ?>uite 
Interdiction des jeux. 
i chapelle ues pères est Installée aujourd'hui 

J * la « l ia des jeux, où avaient lieu lera frdnë-
"—Tes rarties de rouelle, w qui est encore plus 

"*• • c'est que les confessionnaux ont été 
i les endroits mêmes où jadis, derrière 
— se donnaient les rendez-vous fja-
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Bulletin Monique 
Concours de solistes à Lille 
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clialeur et ce sera parfait, irr pratn.er prix avec 
iellenations et prima de 85 francs (admis «i 
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l'an r le |<iiy. 
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i mil iuir«s. Griaf* rejetas. — V. Clôture d a i 
scrutin : Dépouillement • Motifts a y a n t ©o-
tratné l'atintilaUon. Désaccord en t r» ta» 
scrutateurs su r la pointagfe. Bei»e* daa pro-
tesf.aticms. Rejet d«« grfers In'w^iués «nir la 
morfe do dépoullloment. — VI Des bultr.-
tint de note ; Entrée eii comète . Calcul da> 
la majorité RuTletlna annu lés . Bulletins 
i^onsIdArea comme por tan t de» slfrnas ex
térieurs de reconnaissance. Bullet ins con
sidérés comme portant, des crignes Inté
rieurs de reconnaissante . Buftetiiie consi
dérés comme no por tan t pas de> signe? ex
térieurs de reconnalsswnce. Attribution d» 
bulletins. — Vir. Prachrm'ition tlit scrutin: 
l 'ouvolr» du Bureau. 
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Se trouvent toutes bonnes pharmacie». 
Principaux dépota du paye minier. — uem t 

M. WUlay. — Llévbt : Kl. I l e Bùmr w Iliniiu 
LUtaré : M. OacberUla. 
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sonor i té . N'exagérez p a s lu= nuancer (2e premier 
prix). 
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ic ; u n nc-u plus J e 

365 jours de fajjgue par an 
lt y n des personnes û qui vbus deman

deriez ;;tiô fois par an rommonl sites - • por
tent; qui vous répondraient invariablement : 
n Ça ne va pas, je buis toujours fatiguve- ». 
En répondant ainsi, t e s personnes di»e»it 
J'exacte vérité. Elles font toujours fwiguéos. 

e reposent ou non, elles éprouvent 
toujours une impression r'-el!e de lassitude, 
de fatiqué. Elles sont tristes, niàtaricoliques. 
eUM n'ont de «out .i rien, pour rien, Ovittnl 
le bruit, ta foute : elles ne peuvent pas pren
dre de dérision tanide, même dans les eau 
les plus uiBluta et leur seul désir est de ne 
fnm avoir à penser, & bouger : if leur faut 
le calme, le silence, la torpeur. 

Ces personnes souffrent de débilité ner
veuse, d'anémie lente et sont très malheu
reuses. Toutes levés fonctions subissent une. 
sorle de ralentissement Arrivé à un certain 
degré d'engonnliss«owut, d'affaiblissement, 
la ruine do l'organi'salio;. s'achève, 
effrayante rapidité. 

Pour faire disparaître cette fatigue, pour 
relever cet organisme, pour combattra natte 
anémie, que faire ï 

I! faul régénérer le sang trop petuvra en 
globules ruuoes. tomliev le système nerveux 
qui n 'a plus de ressort, augmenter sans re
tard la résistance vitale. -

Un long traitement. es(-if nécessaire, doit-
il. être accompagné d'un réijimo compliqué î 
Point. Prendre quelques boites de pilules 
Pink. et c'est tout, lié malade, an bout de 
peu de temps, se fera lui-même «on résim». 
son appétit, en effej, aura été augmenté et 
il voudra manger à sa faim. Vous le laisse
rez manger. .Sa v taiito a u r a été augmentée 
d'une part, par l'apport dû n i nu 
el, d 'autre part, par la nouri i tuio pîua BaSos» 
danle et mieux assimilée. 

a de vitalité, de sang fera que !a 
malade de lui-même sortira de sa forpeur. 

Les çilulcj Pink peuvent relever ta i rniaW 
fution la plus épuisée ; elle» régénèrent fou-
les las foncUona, font renaître l'éneivie aX-
i.i.b!i- par l'âge ou i.-.- soufiVAnces, te MB< 
ménage physique ou mental, les excès, 13» 
chagrina. 

i.-:!.-; pUuiaa Pink aoni m> vcnt.1 dans foutes 
les pharmacies et au dépôt : Pbf A. «.«V.iin. 
i i . rue Ballu. Paris, ;: fi. 50 l.i botti 
les 0 boites fiair o*. 

PROGRAMME DES .SPETTAOES 

A U C R A N D T H E A T R E 
Anîoutxi'huj înerdrsadL à S heures I / J ; X£S 

FfLMPARLAKTS GAÔMOXT. — LA SEX-
SATIONNïXJ-E ARRESTATION DU BAN-
DIT BONNOT. 

Le De liijeis asl mieux tebas 
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riem fi«, . - « h a i l * i i-W. Nord d'VJata 00*» Mf-

rfrisv d'OaUaeoort » £.«*>«t d » ViooiflBe A 1 . " * -
.l ' irgique toujours te rm»* t » -

tn-Anafn en muveUe"*\atno» à 2:7«ai < M S Q t a n -
n m < T f | u . . m t. O n w e n e r c h a 

neue-Maijbeug.. a 1 270 a a n c e.jntre-parHe. 
-. es t a n i m é e * 

iika-ito i kv thune s o n l tour.. 

LILLIANA 
"Palais-Ri/iour 

CRAND CINEMA 
To.-.s les joans. Matinée à s hautes, Soirée ' S 

IL S heures et ihinii 
JEUDIS. DIMANCHES ET FETEE, 

MATINEES A. A HEURES. 

BOURSE DE LaLLB 
e\ 

T.l.i.-.CiBtBuligr. jritw w\ Gtlertes Lillejfrt 

LILLIANA dacoeaa dà* ce Mate e>t pendb^'. 
queèqUci jour» aetdenMDt le- film le pha» tt-u-
ST'friro êtes ac.tta'iiti\-, ciirémtinograemiq-ues : La 
iragédl» de Chatey-le-Rol :e«c <j*\9Lc s'esi I, 
matée, La fin du bandit Bennot. L'eoitrée n'es: 
qax de so ...-Tiaimcs. Malinvee a. 5 heu-cs. Soi
rée ù S h. 1 J . Jeudi, d-i^nsmehe e- fêfcQ, mati
née à 4 heures. Tous J«3 vtialUliijj, cosege.-
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P a r l e s 

TEMPS FR0J0S& HUMIDES 
n e eos s^mmez d 'aut i t : apéritif q u e la 

BANYULS-TRILLES 
•Oigneusdmeot p réparé avec u n vieux a* 
etce i lont v ia p u r a t w métUecr qUUkreina 
a t vous ao r->sssDUrez le* eft t . tonique» 
et blenî&isant*. 

C ' E S T L ' A P É R I T I F D ' H I V E H 
p a r e x c e l l e n o e 

raoommanâé par lo oorpe médical eux Hoosnal 
Daines et Enfants 

HeluséZ ia consommation si la bouteille ne porté 
p_u» l'étiquete : 

BANYULS-TRILI1£S 

BULLETIN COMMERCIAL 
MARCHES DE P A R I S 

C*nr» il.; clôture du 30 uurii Illiî 
OOLZAS. — Tendance soutent ie . — COat. U » . 

Mai-Juin Ï3 »*. — 1 ma i ; i • • . 
•Août : i i 5 . 

MI.ES. — t e n d a n c e ca lme . — Cour. &'! ES. — 
Mai-Juin 30 40. - -i ma i SS Sk, 

iO. — i d é n i . 
i jEWUifc. — T e n d a n c e ca lme . — Cour. ^2 00. 

~ - i ' roch. 2 i —. — Mai-Juin ?2 S5. — t niai ï l •». 
— luillet-Août 20 •>». — * de rn . 10 0û. 

AVOIMES. — Tendance ferme. — C 
— Proch . 23 » . — Mai-Juin 23 20. — ' mai 2»4i0.— 
Juillet-Août 2-' • •. — i de rn . 10 «) . 
. U N S —1 Tendance <«lme. — Onur. n ". >. — 

PMCb. 90 ".i. — Mai-Juin s> 75. — i mai 67 7Û. —1 
s'. ES. 

FARI.VES. — Teodance cajrnc. — Cour. SI :<». — 
Proch . 17 95. — Mai-Juin J7 OtL — 4 m a i 37 13. — 
Juillol-Acût 98 -'.">. — 4 desn. 33 30. 

ALCOOLS. — Tendance soutenue.— c o u r , ftj 75 
— Proeli. c>i '•:,. — ; ma i *"iû 25, — 1 d e n. Oi ̂  -

SUCRES. — Tendance icrnie. — Qour. ; : s ; — 
! ,n ; i; , , . — Ju.llei \ 

1: 

• 4.73f) • 

Pour se renseigner rrfoidement et d 'ou i 
façon précise sur toutes les Valeurs du 
Bourse et Qotamment sur las Charboanages, 
s'adresser nu Journal 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
Publié & LILLE, 5, Grande-Place, 3 

On y trouva toutes les inioraaatiooé 
financières intéressantes et une Révna des 
Marchés de Lille, Paris e l Bruxelles. 

— — — — — — — — — — •• 

Le Gérant : En die o t - a i . 

IJLLE. 1S6 M», m e da Paris. 

B O U R S E S 
Paris, Bruxelles, Ltlfe 
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Vient dp paraître : 

Elections Municipales 
Le Guidé pratique île l'Electeur 'et du Pro

testataire suivi de la Jurisprudence dit 
Conseil d'Etat, pa r u n conseiller d© pré-
lecture, 1 brochure m-8" caxré de 04 pa
pes : 0 fr. «0. 
/Su ii-utr dans nos harcaux, ISfî 6/j rut 

te Paris, TAIlr, et cfies tous t u» dépositai* 
Je*'. 

SOMMAIRE. — ire partie i Conseils piu-
itques : Des listes électorales. Cartes élec
torales, I lureaux de vote, Voto des mili-
Utires. Pouvoirs du Bureau, Durée e t clô
ture du scrutin. Dépouillement du scrutin, 
Second tour do scrut in. — I I . AffichageL 
et distribution des circulaire*, etc. — l l*f 

^Distribution des bulletin» de vote, etc. — 
JV. Dcpdf des listes d'émargement. —• V. 
Opérations électorales : Nombre do con
se i l le» municipaux, Eligibilité, Inelig'bi-
llté. Elections multiples, Pa ren t s et auiéa. 
— VI. Réclamations contre les '>• 
l'tccloralci : Délai dans lequel lo O 
l ' i . ' ee tu ro doit s tatuer, Recours an Con
seil d'Etat contre les décisions a u conseil 
do Préfecture, Sont inéligiblos, Sonî éliqi-
bles. — VII. installation des Cortseils mu
nicipaux : Election de la Municipalité. — 
VIII. Forme des protestations : M a i n s «t 
Adjoints. 

Deuxième partie i .Turisprudence. — Bu-
reaux de vote : Motifs ayau t entraîné l'an
nulât ion. Hejet des protestations. Composi
tion du Bureau. — Bureau prétendu com
posé à l'avance. Electeurs invités à se trou
ver à l 'ouverture du scrutin. Bureau cons
titué tardivement. Présidence du Bureau. 
— II . Police de la séance : Motifs ayant 
entraîné l 'annulation. Clôture anticipée du 
Ecrulin.Rejet des protestations.— III. Del'iir-

': entraîné l 'annula lion. Emar-
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\;\ -l 'IPampeiaoo. _ 
.. . I Torturais ( 1 1 -

* Portagals « " )_ 
Valeurs (nduatndtn 

BOURSE DE BRU xr. i .T.r j ; 
O- f réc. C. Ioar 

: 3 5„ Dette belL 
Aavsrs . 
A-rers 1 
Bruxelles lOOtf...—. 
Bruxelles fja ..„..„ 
C.and iSAi. 
Lois Coago . 
Banque Nationale-
i'ond Cbem. Coaeo 
L'nioa des Tramw.. 
An^ltui*—.... — 
Cockerlll 
La Croyèrë. 
Marcineiie - . — . _ 
Itasal 
i'rovideoco russe—-

anrucs 
Andorlues *] 
Kessalae - .— 
nenitwait - j 
Buuue t-pér. Batu. 
Blos-Ai'roy i 
Bortnage Cenirai— 
Cb3rbonn Belles... 
Concorde —. 
Coareeirss-rtord 
Foata;i.e-r£vriiu« 

Baebnre j i 
Orandj Mucbioe—ta 
Houillères u u i e a . » } 
Levant du lL£ou. . . ; -
MaMeiûont «-»...{'-
Nord cujarleral U 
Nord Kieu^l u-Cceor j 

..?.«' .. 

ïu l t 

' 
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se^r-, , 
Sue/ (londataars). 
Dynamite -. 
Raffinerie Saj. 
Tllépboae-...—_ 
Eaui Vicby. 
Télésracna Nord. 
Monaco 
Chantiers Loire 
Chantiers Uéditerr 
Cape Copper 
Compt. des Eaux— 
Eaux Etraocéres 
Gaz Central.. 
Edison —.. 
Métaux 
Dombrowa... 
Sotno. ' 
i v u e 
Cafmï 
SfcMa et Hand... 

OBUGATIOM 
Canal Buei 5 %__ 
Canal Suez s % 
Panama (8** série). 
Panama (bons a lots 

Valeur* Sud-Africaines 
De Béera— 
Ferrelra — 
Rand Mines. 
Cast-Rand— -..., 
GoldtMIds. 
nobinson............— 
Geldanbuts-deep 
Cbartared -... 
Ja-'jersfonKUa...— 

s: j , 

(S I .. • 

' l«s M 

«Jl .. 
lïn ai 

u 1 sol 
r rans rn l s p a r M M SCHNËRB. 
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LES LOUVES 
DB UCqSGODl 

wmAhzandrv Os: 

fia ne Mria'ent pas moins que dé porte» 
>"rig»Ud en t.'iornph? jus^ j ' à la esntin<\ oa 
1 *tï*n«jA!» le prix e> sa \T«i>eur. jurant, par 
tous les jtwtms connus et inconnus aux di> 
clptes du dieu Mars, que ce n'était pas Beu-
letnent le pain, !a soupe et la carna promis 
.•jœ Tricoud avait méni*s, mats encore que 
l'oruinalre du jrénéral ou même du roi des 
Prançate ne sserait pas de trop pour entre! >-
nîr m fore» née?s?trire a, de parsilles proues. 

tiomnie nous ver.Oiis da le d^ro, Trlgsud ne 
semblait, nullement enorgueilli par ?on 
Piomplié: :a phvsionomlc demeurait nu^si 
impassible que celle du boeuf qu'on laisse 
.'Xiuf/ler après le travail : seulement, ses 
tèux . orui ne quittaient pas les yeux d'Au-

!ote. demandaient A c-îiui-ci : 
•rKIsitW, es-tu contint T « . 

Tout au rebours de Tri^aud, Courts-Joie 
iraHseJt rwlieux; Sans doute était ce par 
iWS de l'imDression qae rawatent sur les 
' tateurs les t^motffnages d 'uni force sue, 

• plutôt que d l u i auquel la nature l a -
, d*Vù!0«, i) ouvsipt appfetar la sienna ; 

Jt-én-V fcussi étntl-ce tout simplement en 
raison du succès d'une petits manœuvre qu'U 
avait très habilement opét'ée, tan lis qu» 
ifitténtion a?néraie « a i t concentrée sur BOB 
! J S r n , ™ . r • -"- tacu-r le -mwiosavTï: avait 

consWi àyliiSri- sous la laeute ta la 
1 £ plat-j qu'il tenart à la niain et A la pfacer 
de telle sorte Qn rnorme qui liir-

K»U|AiaB dé la pi i ïon lennsaii en 
c.|ui'ibio -sur e l l e surface plane, c l qu'il 

• lésctmai.s ds l'etToit rt'ur» enfant 
' 
iv niendlajiCs ftuon 

(.ariline, et. t., î t i gaud fournit i!:i 
. lot i . 

Vprès M é-norme' bidon lie 
soupe, on nn' &e\ ujl lui quatre «liions de 
bo;trf cl de-Jx- ;>air»s de cnonilion. 

•iiipnud mangea son premier pain uvco 
ses deux pnemtères rations; pute, coTmne si, 
en r-l'anpeant le mode de deqliitition, il crtan-

Ws objets ddetu-
tis. 11 prit son second poùi, le feodit. en deux 

ne oncav i t é au 
! passe-temps, la 

mie qu'il retiiBit. rie sa iouili', plaça la vian
de den^ le vide qu il aivait opéné, reposa le-, 
deuv i>ioitivs t;e !:» rmi:h^ lune su r l 'autre, 
et mor i i t à même avec un sang-nolu et une 
force de cohésion qui ravirent 1 assemblé» 
et lui arrachèrent deT l o n n a r r » de bravos. 

Au boat de cinq attentes de c-t exercice. 
le aciit de innnitiojn e*Alt broyé comme e il 
eût paàsvj en ' re detix meule semblables à 

e,a avait soulevée à l'ébajijs-
seniant o!o a Hociéfc, et •! n'en resta.* Çue 
des miettes qae Trijfaud, qui paraiesail prêt 
& recflrnmerreer, î-ecuetllaii avec le plus grmKj 
fc°On se bAta cîe !ui appct t : r tin lidisiènie 
pain, et, qwwnio sec, Tnciand le traita corn-
me les deux premiers. 

Les sft'dats ne se sentaient pas dHése: ils 
eussent volontiers sacrillé tous leur* vis r -s 
Lf.ur pousser Vexpdrlence jusq.i au bout : 
inais !" sergent puirea prudent de mettre des 
bornes A leur cunosltâ scienUflque. 

Courte-Toie était redevaflu fpnsif, et eon 
altitude Attira l'otletttloo Ties-tolQnls. 

» - Ah ça ! tu manges et bu bots, lut dit la 
caporal, et cela, aux fnaia de top caruarade: 
en n'est pas juste, el 3 qoo in 
cous déniais Lieu un ùonl 1 
fût ce que pour p n w ion • 

— JndubitablenKint ! dil le sergo.rt 
— Allons, altoir-s, uns shnftson '. 

les soldais, et la iiotv sera compi 
— Hum 1 fl! Ûourte-JWc, j ' en 

ti-aiiste 
—• Eli Edeo, tan* infeux, 1 
— Oui; nvaii a i e - .-te seron! pvut-êirA {-as 

goùL 
— Pcanvu que ce n • Boient pas «Je vos t m -

tiques à porter le driable en tene, cela ROU=Î 
amusirra: ù Si'înt, Corombin, on n'est pn-s dili 
iicile. 

— Oui, dii Courte-Joie, ]o ccanpi-enj--, roas 
voua eonuiez. 

— I- ' n« l ld i tu , - cn ien t 1 fil Te s e r g j n t , 
— Ob', noui no demandons pas qu? l u 

ciiantes comm" M. Xoun it, lit u'n Parisien. 
— Tant phi* que eu sera eocacssî, dit un 

aûlro soldat, tant plus que ce sera meUleui. 
— Puisque J'ai :nan«ô de votre pain et bu 

dt> voli\: vin, dit Courl/î-Joié, i» n'ai pas le 
•'roit de vou.s refuser : mais, ie vous la r i -
pèl?, vous ne trouverez pinbablêmenl pas 
mes chansons de votit. .ffoul. 

Lt ii rittonna le coupiei suivant : 
Alerte! alerte î A l i u r i / o a , là-bas, 

Voyez-vous l'infernale bande ï \ 
Pour la surprendre, égattlez-vous, les gai s, 

A vau 1 s bots, à \iau la lande! 
Kh Rat! eii gai 1 égaillez-vous, ios garEl 

Ins i i au poinç, l'osii au guet, en siicr.ee, 
Attendez Je bataillon : bleu 

Comme un serpent, il avance, il avance.. . 
Soldats dn roi; soHals d» Dieu, 

Enfermez-le dans un cercle de feu !... 

. QMrla-JBtf Ti'ùtt» pa«. p ' u s loin. Au rnbUt 

vemant do *uivèise^u'*vaie'.rLeK< ité ses prv-
tniéro.s paiolêi, avaicnl 

: dit MJlfisrl 
'- I P '! '3 . 

l'avait, renvei ~.m !. eaj : au, 
— Ali ! 

ii > à . enlr • 
nous i: • 

il achevé 
s.» p tu«sc pin iso dans laquelle ' n'eut-pés 

• iirtioùufrc un des adA 1 , i. 
ùiaient tainTlie 

- .n' Ioi . i . - . 
ic pnoBsu t». soua-efth 
son cxjinpasnf i 
'•mie, qu?.' penanm q 
rrulitaires demeurèrent ruu • .•' ii 

Mais, rouuis-anl d'éliv 'enii en 4chcc pas-
un homme sans i r m » , ils rii 
blés, el s 
cianls. 

- - Tuons-les! luon* »•> M 

t o u t d e s cbo: i 
— Vous m'oA une enamon t je 

-• ou.s c,; prévenue que les ehansons ojoe j e 
-avais poutTsient ne 1 <s vous plaire . s e-
ciia Courte-Joie dune voix n.:i domino, le Su-
mu 1 te. Il no fallait pas liwtotsr. Ds quot VOOT 
plaigne z-vo us ? . „ . „ . , i , 

— «i tu ne rats que des ohaiwoae pareitU.» 
â cetiè n w rous venoas denteiidi -. nipocdit 
1" sergent; tu es MU letoel'?, et Je 1 et 
" - ^ ^ ^ c U a - o n s q a i P l o ^ a u x 
i^ens des bourgs dont les aumônes me lonl 
Vivre Ce n'est pas " " pauvre infirme com
me nioi et un ieftot connue u » n compas non 
oui Deuvent être dangeraitv. AiTÔtaz-nousi Si 
^ u r v o u t e z , mais ce ne sont pas «es pnses 
comme oêUes ia fiui vous feront honneur. 

— SoitTmais. en attenianL vous Çocrtia-
re» a u violon ! Voue étiez e i n i w m s s é s U un 
Rite pour la nuit, mes jcrfjf garçons : M vais 
vous çn donner un, moi ! AH-ms, a l t o a ^ 

«lu'o'.i las fo'.'iHe et qu'on 
• • it»e5)ntinenf. 

. on attttu id tue-
d'ex ic i t -

it d e d o n -

t u o u s 
',.•;•' i v e • 

\ 
" u.- dwHeûrs, 

i .iuvres 
bâtit do si lx-1-

los pi-^ 
— A la bonne beat ' 

r.ai: 'a e'.: eus lion ; on \.i \-
ci l'on . 

demain 

1 : > l 'Oll n î 

nu le sergcirt dan- ses 

— Au l'ai',, dit-il ..u dé ';<•'.:.1 -t Iriayiud. ca 
rr-lo n 'est pas coupole -, et la lie 

vais pas pourquoi je renfermerais i:it->ileu-

îinter, reprit !" Limousin, quo. 
e'il ' i i iiKnd, coitaTAO a ,;on aïeul San: 1 

-. il nous les 

d'autant piup que tu . ivls qur-
moi. Ce .serait un embi,.'!«s que nous TJ;.JJIS 
niettrums coriTuintement sur Ve-s bras . Ai-
Ions, dehors, t'ami, et . lestement! 

— Oh ! mon bon monsieur, ne nous aêna-
rez pas, lU ("VaurVeJole d 'um voix iar-
nioyante : nous ne saurions noir* passer l'Un 
ua l'autre, ; U marîti» f)ur m^i, 4'y vois 

pour lui. 
- Et! 

e:i! -ra c 

Deux 
Coutle ! 
<ii:e l'on 
ce corp 
11 i'gaud, q : i 
côté du : 

Ces! pis que 

J'aie, jei 
-. pour 
de ri A. 

.: ' a cai 

i»yi ' saJsii-
aj*ilé) 
r dans 

f àierni 
l 'oreil 

ques rno: 
!.. porte du celliei 

invalide 
. oulant co 

Puis o: 
Trig&ad 

savait à 
d'abord 
avons vu les -oid 
ia sentinelle roi tit. 

. 

, dan 
•_t. .JÙ 

-
•:ssa\a» 

où nous 
te: mais 
t impos-
l-Colon*-
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